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Avant-propos
Les systèmes agricoles et alimentaires remplissent un large éventail de fonctions indispensables au bien être de l’humanité. Clé de voûte de la sécurité alimentaire mondiale, ils ont pour tâche de fournir en quantités fiables et suffisantes des aliments sûrs, sains et nutritifs. Ils sont cruciaux également au sens où ils procurent un moyen de subsistance à plusieurs milliards de personnes dans le monde, souvent parmi les plus pauvres, assurant des emplois directs et des revenus et contribuant plus largement au développement économique rural et global. Pour qu’ils continuent à accomplir ces missions déterminantes, il faut que la productivité agricole s’accroisse de façon durable.L’édition 2016 des Perspectives agricoles de l’OCDE et de la FAO présente une évaluation des perspectives à moyen terme de l’agriculture mondiale. Il en ressort nettement qu’une augmentation notable de la production est nécessaire pour que le secteur réponde à la demande croissante d’aliments destinés aux humains ou aux animaux et de matières premières à usage industriel. Or, les quantités disponibles de terres et d’eau diminuent dans beaucoup d’endroits du monde, et les effets du changement climatique viendront s’ajouter à ce handicap. De toute évidence, la croissance devra provenir en majeure partie d’un renforcement de l’efficience de la production agricole, mais aussi d’améliorations dans l’ensemble de la chaîne de valeur.La communauté internationale reconnaît que l’agriculture joue un rôle crucial dans la réalisation des objectifs de la société. Ce secteur est essentiel à beaucoup des objectifs définis dans le Programme de développement durable à l’horizon 2030, qui vise à mettre fin à la pauvreté et à la faim et à promouvoir la prospérité et le bien être des personnes, tout en protégeant l’environnement. Cette édition des Perspectives indique ce que
l’agriculture peut faire pour contribuer activement à l’accomplissement de ces ambitions.On s’attend à une amélioration des disponibilités alimentaires mondiales et de l’accès à celles ci dans les années à venir, mais beaucoup de pays resteront confrontés à la sous alimentation et à des problèmes de plus en plus complexes soulevés par différentes formes de malnutrition, comme le soulignait la Déclaration de la Deuxième conférence internationale sur la nutrition (2014). En outre, la stabilité et la fiabilité des approvisionnements alimentaires sont aussi exposées à des risques dans plusieurs types de régions géographiques et de zones climatiques, principalement à cause des répercussions du changement climatique. Conscients de la vulnérabilité des systèmes de production alimentaire aux effets de ce changement, 195 pays ont décidé d’agir dans le cadre de l’Accord de Paris conclu à la 21e Conférence des Parties (COP21) en décembre 2015. L’agriculture et la filière alimentaire devront s’adapter aux modifications du climat et contribuer aux efforts d’atténuation.Cette édition des Perspectives confirme par ailleurs que les échanges jouent un rôle croissant dans la sécurité alimentaire mondiale, l’offre et la demande de produits alimentaires étant de plus en plus séparées géographiquement à l’avenir. Il est vital que les pays tributaires des importations entretiennent des relations commerciales fiables avec leurs fournisseurs. Le " paquet de Nairobi ", adopté en décembre 2015 à la dixième Conférence ministérielle de l’OMC, comporte des décisions qui constituent une étape importante dans la réforme du commerce agricole, notamment en ce qui concerne la concurrence à l’exportation et plusieurs questions telles que l’élimination des subventions à l’exportation, les règles sur les crédits à l’exportation, l’aide alimentaire et les entreprises commerciales d’État.Toutes ces attentes très diverses relatives à l’agriculture et à l’alimentation
ont été au centre des réflexions et des objectifs communs exprimés en avril 2016 à la réunion du Comité de l’agriculture de l’OCDE au niveau ministériel, qui avait pour thème «Des politiques meilleures pour un système alimentaire mondial productif, durable et résilient ».Le chapitre spécial de la présente édition est consacré aux perspectives et aux difficultés de l’agriculture en Afrique sub saharienne. Cette région compte près d’un milliard d’habitants et l’agriculture y est encore un secteur essentiel pour assurer la subsistance d’une majorité de ménages. Le rapport contient des projections complètes sur la production et la demande de plus de 20 produits agricoles de base particulièrement importants en Afrique sub saharienne. Les perspectives sont généralement positives, mais nourrir une population en augmentation rapide continue de soulever des difficultés colossales. La région doit surmonter l’obstacle que représente la faible productivité de ses ressources agricoles, concomitante d’une urbanisation rapide, de l’intensification de la mondialisation, des effets du changement climatique, de l’évolution des habitudes alimentaires et de la nécessité de créer des possibilités d’emploi. Les Perspectives recensent quelques priorités stratégiques pouvant permettre à la région de tirer parti des opportunités et de faire face aux difficultés à venir pour faire en sorte que ses systèmes agroalimentaires soient durables.Nous sommes convaincus que notre collaboration sur l’établissement, chaque année, des Perspectives agricoles, mais aussi sur celui du Guide de l’OCDE et de la FAO pour des filières agricoles responsables, publié récemment, aide les parties prenantes à mieux appréhender la complexité de l’agriculture et du système alimentaire en général. Ces travaux produisent un scénario plausible de l’évolution de l’agriculture
	mondiale sur les dix années suivantes, lequel peut guider et étayer les efforts consentis par les pouvoirs publics et d’autres acteurs en vue de prendre des mesures adaptées, pour le bien de nos sociétés
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Préface
Les Perspectives agricoles2016-2025 sont le fruit de la collaboration entre l’Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE) et l’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO). Les deux organisations mettent en commun leurs connaissances spécialisées sur les produits, les politiques et les pays, ainsi que les informations fournies par leurs pays membres, afin de produire chaque année une analyse des perspectives des marchés nationaux, régionaux et mondiaux des produits agricoles de base pour la décennie à venir. Le chapitre spécial sur l’Afrique subsaharienne a été préparé avec l’aide d’analystes associés au Réseau régional des instituts de recherche en politique agricole (ReNAPRI) et au Bureau pour la politique alimentaire et agricole (BFAP). Toutefois, les informations et projections contenues dans le présent rapport demeurent sous la responsabilité de l’OCDE et de la FAO, et les avis exprimés dans le chapitre spécial ne reflètent pas nécessairement ceux du ReNAPRI et du BFAP.
Les projections de référence présentées visent, non pas à prédire l’avenir, mais à présenter un scénario plausible de ce qui pourrait se passer compte tenu des hypothèses retenues au sujet des conditions macroéconomiques, de l’orientation actuelle des politiques agricoles et commerciales, des conditions météorologiques, des tendances lourdes de la productivité et de l’évolution des marchés internationaux. Les projections décrites et analysées sont celles de la production, de la consommation, des stocks, des échanges et des prix des différents produits agricoles pour la période comprise entre2016 et2025. En règle générale, l’évolution des marchés est représentée par le taux de croissance annuel ou la variation en pourcentage entre l’année2025 et la période de référence de trois ans, 2013-15.
Les projections établies pour chaque produit sont soumises à l’examen critique d’experts d’institutions nationales de pays collaborateurs et d’organisations internationales de produits avant d’être parachevées et publiées. Les risques et incertitudes qui les entourent sont étudiés dans un certain nombre de scénarios envisageables et dans le cadre d’une analyse stochastique montrant de quelle manière la situation du marché peut différer des projections de référence déterministes.
Les Perspectives agricoles complètes, y compris les chapitres plus détaillés par produit, toute l’annexe statistique ainsi que la base de données documentée qui comprend les données historiques et les projections, peuvent être consultées à partir du site internet conjoint de l’OCDE et de la FAO: www.agri-outlook.org/fr/. La version imprimée des Perspectives agricoles2016 contient: une vue d’ensemble de l’agriculture mondiale et ses perspectives; une analyse en profondeur des perspectives de l’agriculture de l’Afrique subsaharienne et un examen de certains des enjeux auxquels est confronté le secteur; et, pour chaque produit de base, un aperçu de deux pages et les tableaux statistiques associés. Les chapitres plus détaillés par produit figurent dans la version en ligne, accessible sur OECD iLibrary.
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Résumé
Les Perspectives agricoles2016-2025 sont le fruit de la collaboration entre l’OCDE et la FAO. Les deux organisations ont mis en commun leurs connaissances spécialisées sur les produits, les politiques et les pays, ainsi que les informations fournies par leurs pays membres, afin de produire une analyse des perspectives à moyen terme des marchés nationaux, régionaux et mondiaux des produits agricoles de base. Les Perspectives contiennent des estimations de la production, de la demande, des échanges et des prix des principaux produits agricoles de base pour 41pays et 12régions. Le chapitre spécial de la présente édition est consacré aux perspectives et aux difficultés du secteur agricole en Afrique subsaharienne.
Les prix des principaux produits végétaux et animaux, y compris les produits halieutiques et aquacoles, ont tous baissé en2015, ce qui indique que la période pendant laquelle les prix sont restés élevés est vraisemblablement terminée dans tous les sous-secteurs. Les prix de la viande ont abandonné leurs niveaux record de2014, ceux des produits laitiers ont poursuivi la diminution entamée en2013 et2014, et ceux des produits végétaux ont continué à redescendre des sommets atteints en2012. Les principaux facteurs qui expliquent cette tendance sont la forte croissance de l’offre plusieurs années durant, le fléchissement de la progression de la demande dû à la crise économique globale, la baisse des prix du pétrole et la poursuite de l’accumulation de stocks déjà abondants.
Sur la période de dix ans couverte par les Perspectives, la croissance de la demande de produits alimentaires devrait peu à peu décélérer. Son principal moteur, à savoir l’accroissement de la population mondiale, ralentit, tandis que l’augmentation des revenus devrait se tasser dans les économies émergentes. Parallèlement, les consommateurs ont de moins en moins tendance à consacrer leur surcroît de revenus à l’achat de quantités plus importantes d’aliments de base, en particulier dans les économies émergentes très peuplées. La demande de viande, de poisson et de produits laitiers enregistrera une progression relativement vigoureuse, entraînant une hausse de la demande d’aliments pour animaux, notamment de céréales secondaires et de tourteaux protéiques. D’après les projections, la demande de produits agricoles destinés à la production de biocarburants est appelée à stagner compte tenu de la baisse des prix de l’énergie et de l’adoption d’une politique plus modérée concernant les biocarburants dans plusieurs pays.
On s’attend à ce que la hausse de la consommation dans les pays en développement fasse passer la proportion de la population mondiale qui souffre de sous-alimentation de 11% à 8% au cours des dix années à venir, le nombre total des personnes concernées étant ramené de 788millions à moins de 650millions. Cependant, la sous-alimentation demeure élevée en Afrique subsaharienne et, dans dix ans, cette région comptera plus du tiers du nombre total de personnes sous-alimentées, contre un quart aujourd’hui. Beaucoup de pays seront confrontés aux problèmes posés simultanément par la sous-alimentation (pas assez de calories), par l’obésité et par les carences en micronutriments (l’alimentation étant souvent déséquilibrée). Dans les pays développés comme dans les pays en développement, la consommation de sucre et de matières grasses devrait augmenter plus vite que celle de produits de base et de protéines, en grande partie sous l’effet de la hausse de la consommation d’aliments transformés.
Il ressort des projections que la demande alimentaire supplémentaire sera satisfaite grâce à des gains de productivité, les superficies cultivées et les effectifs d’animaux ne changeant guère. L’amélioration des rendements devrait assurer 80% de l’augmentation de la production de végétaux. Il est possible d’accroître les superficies agricoles de manière durable, principalement dans certaines parties de l’Amérique latine et de l’Afrique subsaharienne. Les nouvelles superficies cultivées seront majoritairement consacrées aux céréales en Afrique et au soja en Amérique latine. On s’attend à ce que l’amélioration des rendements perde de sa vigueur dans les principaux pays producteurs, car il devient peu à peu de plus en plus difficile de repousser la frontière technologique. Beaucoup de pays affichent cependant un déficit de rendement notable, en particulier en Afrique subsaharienne, et le combler pourrait permettre d’accroître sensiblement l’offre mondiale.
Les projections faisant état d’un ralentissement de la croissance des marchés en général, le développement des échanges agricoles devrait être environ deux fois moindre qu’au cours de la décennie précédente. Néanmoins, pour la plupart des produits, la proportion de la production qui donne lieu à des échanges sur les marchés mondiaux est constante. Étant donné que relativement peu de pays sont riches en ressources naturelles, les échanges joueront un rôle plus important dans la sécurité alimentaire mondiale. Toutefois, les échanges de produits alimentaires de base seront limités par la politique d’autoapprovisionnement appliquée dans un certain nombre de pays et par une restructuration des échanges au profit de produits à valeur ajoutée.
Les exportations mondiales de la plupart des produits agricoles de base sont le fait d’une poignée de grands pays fournisseurs. Les cinq principaux exportateurs de l’ensemble des produits étudiés dans les Perspectives représenteront au moins 70% des exportations totales, et s’agissant de certains produits, seulement deux ou trois pays joueront un rôle prépondérant. La concentration est moins forte en ce qui concerne les importations, même si la République populaire de Chine (ci-après «la Chine») représente un marché crucial pour certains produits (en particulier le soja, mais aussi les produits laitiers et les céréales secondaires autres que le maïs). D’après les projections, les régions pauvres en ressources, notamment l’Afrique du Nord et le Moyen-Orient, seront de plus en plus tributaires des importations de produits alimentaires.
La croissance de l’offre et celle de la demande s’équilibrant globalement, les prix agricoles réels devraient se maintenir à un niveau relativement constant. Cependant, ils vont quelque peu évoluer les uns par rapport aux autres, reflétant des changements dans la composition de la demande et des différences dans les conditions d’approvisionnement (il sera par exemple plus facile d’accroître la production en Amérique latine qu’en Asie). Globalement, les prix des produits animaux devraient augmenter par rapport à ceux des produits végétaux et ceux des céréales secondaires et des oléagineux devraient s’élever comparativement à ceux des produits alimentaires de base. Ces tendances structurelles seront probablement d’autant plus manifestes que les prix sont actuellement plus bas dans toutes les catégories de produits.
Les Perspectives sont soumises à un large éventail d’incertitudes, notamment aux variations des prix du pétrole, des rendements et de la croissance économique. Si ces facteurs continuent d’évoluer dans le même sens que par le passé, il y a de fortes probabilités pour que les prix connaissent au moins une oscillation de grande ampleur dans les dix ans à venir. Ce type de fluctuations prononcées d’une année sur l’autre peut masquer les tendances à long terme. Le changement climatique peut renforcer cette incertitude, en particulier si les événements météorologiques extrêmes se font plus nombreux.
Enoutre, plusieurs incertitudes ont trait à l’action publique. Par exemple, la Chine a récemment annoncé qu’elle allait modifier sa politique céréalière, dont la détermination des prix intérieurs et la gestion des stocks. Les présentes Perspectives partent du principe que ces changements permettront à la Chine de maintenir, conformément à ses objectifs, un niveau élevé d’autoapprovisionnement en maïs, sans gravement perturber les marchés internationaux. Toutefois, les dates auxquelles les stocks seront écoulés et les quantités concernées font peser une incertitude majeure sur les projections. Il en va de même de l’interdiction des importations en Russie, qui est supposée expirer à la fin2017.
Afrique subsaharienne
L’Afrique subsaharienne compte plus de 950millions d’habitants, soit environ 13% de la population mondiale. Malgré la transformation en cours des économies de la région, l’agriculture reste un secteur crucial qui assure la subsistance de millions de personnes. Les différences structurelles et les écarts de développement que présente l’agriculture des pays de la région reflètent les grandes disparités agroécologiques, économiques, politiques et culturelles du continent. La sous-alimentation est un problème de longue date et l’amélioration de la sécurité alimentaire est inégale à travers la région.
Le développement du secteur agricole dans cette partie du monde est façonné par une croissance démographique rapide, l’urbanisation, la diversification rurale, une transformation structurelle allant de pair avec ces dernières, au détriment de l’emploi agricole et au profit de l’emploi non agricole, la montée en puissance de la classe moyenne et l’intérêt croissant (au niveau local et mondial) pour les terres agricoles du continent. D’après les projections, la production agricole totale va s’accroître de 2.6% par an. Contrairement aux augmentations passées, qui étaient globalement dues à l’agrandissement des superficies, la croissance future de la production sera de plus en plus tributaire de l’amélioration de la productivité. Un développement inclusif sera nécessaire pour renforcer la productivité des petits exploitants dénués de ressources et créer davantage de possibilités de développement rural.
Étant supposé que la croissance démographique rapide se maintienne dans la région, que les revenus augmentent et que les politiques et les structures des marchés actuelles ne changent pas, la production des cultures vivrières devrait croître plus lentement que la demande dans de nombreux pays. On prévoit que les importations nettes de produits alimentaires en Afrique subsaharienne connaîtront une hausse au cours de la décennie à venir, encore que des investissements stimulant la productivité atténueraient cette tendance.
Beaucoup de pays producteurs sont compétitifs et exportent régulièrement des fruits et des plantes à boissons, ce qui alimente les réserves de devises étrangères. Ces produits peuvent permettre aux agriculteurs de ne plus se cantonner aux cultures vivrières habituelles. Ils peuvent aussi être une source d’emplois potentiellement importante pour la jeune population du continent. Les exportateurs de produits alimentaires étant en nombre limité et les importateurs nets étant nombreux, il est essentiel que les échanges commerciaux régionaux soient ouverts pour garantir la sécurité alimentaire.
Les perspectives de l’agriculture sont globalement positives en Afrique subsaharienne, mais elles pourraient être bien meilleures si les politiques menées dans la région étaient plus stables, si des investissements stratégiques publics et privés étaient consentis, notamment dans les infrastructures, et si des activités de recherche et de vulgarisation adaptées étaient menées. Les investissements pourraient améliorer l’accès aux marchés, réduire les pertes après récolte et accroître la disponibilité des intrants nécessaires.


Partie I. Vue d’ensemble  et chapitre spécial

	

Chapitre 3. Aperçus par produit
Ce chapitre décrit la situation des marchés et les éléments marquants qui se dégagent de la dernière série de projections quantitatives à moyen terme sur les marchés agricoles mondiaux et nationaux (projections à dix ans, de2016 à2025). Il apporte des informations sur le prix, la production, la consommation, les échanges etles principales incertitudes
		des céréales, des graines oléagineuses, du sucre, de la viande, des produits laitiers, des produits halieutiques et aquacoles, des biocarburants et du coton. Les projections quantitatives sont établies à l’aide du modèle d’équilibre partiel de l’agriculture mondiale Aglink-Cosimo. La version imprimée de ce chapitre comprend uniquement les aperçus par produit mais la version intégrale avec des
		informations plus détaillées et l’annexe statistique complète est disponible en ligne.

	Céréales
	Oléagineux et produits oléagineux
	Sucre
	Viande
	Lait et produits laitiers
	Produits halieutiques et aquacoles
	Biocarburants
	Coton



				Annexe : Tableaux des aperçus par produit

			
					
 Tableau 3.A1.1. Projections mondiales des céréales 
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 Tableau 3.A1.1. Projections mondiales des céréales (suite)
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 Tableau 3.A1.2. Projections mondiales des oléagineux 
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Pays développés
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Consommation Mt %3 w2 a7 &7 82 9 w7 910 w2t 23 94
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Stocks, fin de priode Nt u5 218 209 212 22 27 208 213 20 26 24
0CDE?
Production M 103 1140 1155 1175 1184 193 1205 120 184 1240 1251
Consommation it @5 &5 79 89 895 %3 90 93 94 07 99
Tituration Mt 754 795 798 806 815 825 81 84 845 848 860
Stocks,fn de période Nt 99 W3 129 123 121 0 17 20 123 121 123
AUTRES OLEAGINEUX
Monde
Production MU 1445 1496 159 1480 1498 1517 1886 155 71 1589 1607
Consommation M 1439 134 151 1474 1495 1515 1885 1557 1573 1591 1607
Tituration Mt 1196 1188 1205 1226 1247 1266 1286 107 1324 1342 1358
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TOURTEAUX PROTEIQUES
Monde
Production MU G011 8170 G227 3306 3386 368 36 615 399 0 367
Consommation M 2980 3169 G229 3306 3385 3465 396 612 3696 768 36
Stocks, fin de période: Mt %0 161 159 160 161 64 14 167 169 171 3
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Pays développés
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Consommation MU 1834 1980 2034 2007 261 228 2293 260 232 299 2572
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Stacks, fn de période Mt 21 20 19 19 19 20 20 20 20 20 20
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Monde
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Prixt uso/t 2124 156.4 1539 157.1 1614 166.0 1753 181.0 1845 1884 190.0
Pays développés
Production M S8 s 3 e 4 mes 497 180 823 i8S 1849
Consommaton MO 107 119 16 127 1825 t25 1828 127 129 1830 1581
Echanges nets. Mt 313 248 249 252 262 211 278 287 296 305 3n7
Stcks, i d priode M m4 %4 %2 ¥ %6 36 MB M3 M2 u2 M3
Pays en développement.
Producton MU a1 Tes 180 103 128 1S5 mA1 W0 1A 165 14
Consommation M 1398 1393 1415 1440 1473 1506 1539 157.4 161.0 164.7 1686
changes nets w957 0 21 83 244 253 59 %8 217 w7 298
‘Stocks, fin de période. M 199 198 192 188 186 188 19.0 194 200 204 21.0
0CDE?
Production M 1554 1484 1479 1473 1480 149.1 150.0 151.2 1524 1534 1546
Consommatin M f0s WL Bz w9 w@is 18 w1 121 w2 122 e
Echanges nets. M 25 17.0 166 186 174 182 18.7 196 204 203 224
Stoks, ind période W e ms  ®é 2 a1 M2 w4 w0 27 w7 a7
RiZ
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Producion MO a4 S86 5105 577 47 S0 S0 S84 597 5563 5626
Surface Mha 1623 1602 1603 1606 160.8 161.0 161.0 161.2 161.3 1614 1615
Rendements th 304 a1 31 3z 826 3% 3M 3 a4 345 348
Consommation Mt 4908 5103 5121 519.0 525.8 5323 538.7 5448 5505 556.7 5632
Aimentaton animale m w3 ws 25 me 21 ®9 W1 @\2 w4 ®S @S
Almentation humaine MU 38 488 4139 4196 449 A2 4351 48 44l 487 4538
Exporttons MU 443 47 47w 2 @0 60 47 46 506 5l
Stoks, i de période MO 1697 1 1575 1561 1851 187 1520 1508 1499 1404 1489
Prix® usoit 4547 3996 4076 409.2 4058 407.0 409.7 4134 4155 4154 4163
Pays développés
Production M e 10 82 a4 185 16 87 188 189 190 191
Consommation M 18s 188 88 189 10 191 a1 192 193 o4 194
changes ets M -0 05 04 04 04 05 05 05 05 05 06
Stoks, i d période e 53 48 46 45 44 44 44 45 45 48 St
Pays en développement.
Producton M as4 4SS 422 43 S62 5124 5183 546 509 W2 5435
Consommation M anse 491.4 4933 500.1 506.8 5133 5195 5255 5313 5373 5438
Echanges nets m 14 05 04 04 04 05 05 05 05 05 05
‘Stocks, fin de période- M 1644 1543 1528 1516 1507 1493 147.6 146.1 1452 1446 1437
0CDE?
Production Mt 216 214 216 a7 2.7 218 219 219 220 220 221
Consommaton w27 w7 w7 ms  ms  ms  ms  ms  ms  ne 28
Echanges nets. Mt 13 0.8 08 -09 -09 -09 -09 09 -1.0 -1.0 1.0
Stoks nde piriode m 6765 62 61 59 59 59 59 60 61 64

Note : Année commerciale : Voir le glossaire terminologique pour les définitions.

Moyenne 2013-15est : Les données pour 2015 sont estimées.

Prix FAB du blé rouge d'hiver e catégorie No.2, protéine ordinaire, ports des Etats-Unis (juin/mai), moins les paiements EEP, le cas échéant.

Exclut I'slande mais comprend I'ensemble des 28 membres de I'Union européenne.

Prix  l'exportation FAB du mais jaune de catégorie No.2, aux ports des Etats-Unis (Sept/Aott),

Prix  l'exportation FAB de l'orge fourragére, Rouen.

Usiné 100%, classe b, estimation de prix nominal, FAB Bangkok (janvier/décembre).

Source : OCDE/FAO (2016), « Perspectives Agricoles de I'OCDE et de la FAO », Statistiques agricoles de I'OCDE (base de données). doi: dx.doi.org/
10.1787/agr-outl-data-fr
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Almentationanmale MU 184 05 411 481 eI 183 1505 1527 164 1579 1613
Alimentaion humaine WU g7 w2 5095 086 5134 581 633 882 58 539 548
Biocarburant nt 88 94 98 104 104 o1 99 95 92 a2 93
nutre " 50 85 71 783 768 77 762 762 767 764 753
Exortations MU 1578 125 1550 1583 1612 1633 1656 1678 1700 1724 1745
Stocks, fnde période Wi 1962 1966 1964 1958 1954 1981 1983 1995 2014 2085 2053
P! US 2710 2165 2117 2108 2131 2066 240 280 282 255 29
Pays dévelopnés
Producton M 15 S0 G799 3882 367 %89 W11 340 w2 4005 4083
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ocoe?
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changes nels m @7 &9 67 67 70 74 75 785 743 753 760
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s
Monde
Production MU 10143 10060 10413 10485 10508 10751 10900 11084 11171 11823 11460
Surtace Mha 181 1789 827 123 1R4 1830 1835 1638 1841 1846 1848
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Consommation Wi 4442 4539 4617 4742 4686 4708 4745 4805 4832 dg82  4e22
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